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La révolution informatique des années 1990 
a fait dire à certains prophètes de la techno-
logie que les murs des universités allaient 
bientôt s’écrouler sous le poids de leur inu-
tilité et que les bibliothèques n’avaient plus 
guère de raison d’être puisque les « auto-
routes de l’information » mettraient à la dis-
position de chacun les livres du monde en-
tier. Trente ans plus tard, la pandémie aurait 
pu porter le coup de grâce à tous les lieux de 
savoir et d’apprentissage. Il n’en a fort heu-
reusement rien été.

Non seulement la Bnu a su offrir de précieux 
services pendant le COVID mais, comme en 
témoigne ce rapport d’activités, elle a retrou-
vé ses publics après les différents confine-
ments : les étudiants et les enseignants-cher-
cheurs qui travaillent à la bibliothèque, les 
auditeurs des conférences et les nombreuses 
personnes qui fréquentent les expositions. 
Tous sont revenus. Ils sont l’âme du lieu et 
il est réjouissant de les savoir nombreux et 
curieux, prêts à interroger des sujets doulou-
reux comme celui du nazisme. En ces temps 
où de nombreuses sociétés se détournent des 
organisations démocratiques et privilégient 
des ordres autoritaires, toutes les initiatives 
qui peuvent nourrir les esprits doivent être 
saluées.

La Bnu est une institution en mouvement 
qui suit un cap bien décrit au fil des pages 
de ce rapport. Loin d’opposer la présence à la 
distance, le livre papier au document numé-
rique, elle en explore les complémentarités. 
Ainsi, pendant 5 ans, le directeur de la BNU 
assisté d’une collaboratrice ont assuré la di-
rection de l’infrastructure nationale CollEx 
Persée, infrastructure en réseau, acteur clef 
de la numérisation qui associe les principaux 

opérateurs de l’information scientifique en 
France.

Les bilans et les évaluations qui ont été 
conduits témoignent de l’engagement effec-
tif de nombreux acteurs des bibliothèques 
dans cette infrastructure. La Bnu a su animer 
pendant cette période plusieurs groupes de 
travail. Elle a permis que soient labellisés 
plus de 140 fonds d’excellence sur le terri-
toire national dans des conditions d’exigence 
propres à assurer la pérennité de l’opéra-
tion. Elle a organisé un appel à projets qui a 
connu un succès indéniable. Conçus dans le 
but de financer des démarches collaboratives 
(impliquant chercheurs et professionnels de 
l’information) de numérisation, d’enrichisse-
ment de métadonnées et / ou de développe-
ment d’autres types de services sur des cor-
pus de documents, cet appel à projet visait 
à rapprocher les communautés, encourager 
l’innovation, favoriser l’exploitation scien-
tifique de corpus hybrides et la montée en 
compétences dans leur traitement. Le bilan 
scientifique qui a été produit en novembre 
2023 a mis en évidence le dynamisme des 
communautés de recherche et des acteurs de 
l’information scientifique impliqués dans les 
95 projets financés par CollEx Persée. Il fal-
lait tout le professionnalisme des personnels 
de la Bnu pour atteindre ces objectifs.
Au début de la pandémie, il a été beaucoup 
question d’un « Monde d’après » qui ne pou-
vait être le même que le monde d’avant la 
pandémie. Ce monde est là, moins enthou-
siasmant que ne l’espéraient de nombreux 
prophètes. De nouvelles échéances at-
tendent la Bnu et nous souhaitons, pour tout 
ce qu’elle a fait et sait faire, qu’elles soient 
l’occasion d’exprimer l’ensemble de ses qua-
lités.

PRÉFACES

Françoise THIBAULT
Présidente du Conseil 
d’Administration de la 
Bibliothèque nationale et 
universitaire de Strasbourg

L’année 2022 devait être celle du renouveau 
après les deux années de pandémie. Elle 
l’aura été à bien des égards : retour de la fré-
quentation d’avant la crise, avec une belle 
progression s’agissant de l’offre culturelle, 
grâce notamment au succès de l’exposition « 
Face au nazisme, le cas alsacien » ; mise en 
service du Lab Bnu, point d’orgue du projet 
d’établissement 2018 – 2023, et point d’ap-
pui au développement de la science ouverte 
et pour l’accompagnement des chercheurs ; 
ouverture du nouveau portail documentaire 
qui reflète un vrai travail éditorial ; des ac-
quisitions patrimoniales de grand intérêt, 
etc.

Cette embellie aura néanmoins été contra-
riée par déjà les premiers signes d’une nou-
velle crise, la crise énergétique, consécutive 
à l’invasion de l’Ukraine par la Russie, qui 
marque le retour de la guerre en Europe. Les 
effets sur les moyens budgétaires de l’établis-
sement se seront fait sentir dès l’automne 
2022, avec des perspectives difficiles pour 
l’année 2023. De fait, la capacité de la Bnu 
à continuer d’assurer un périmètre large de 
missions statutaires constitue un enjeu fort 
pour les années à venir.
Dans ce contexte budgétaire de plus en plus 
contraint, avec des crises qui se succèdent, 
l’établissement continue d’être plébiscité par 
son public et ses partenaires. Et c’est la meil-
leure des récompenses. Ce rapport d’activité 
rend ainsi parfaitement justice à l’implica-
tion au quotidien de tous les personnels, à 
tous les niveaux, complétée par un esprit de 
solidarité précieux qui permet à l’établisse-
ment de ne rien sacrifier à l’accueil des pu-
blics, notamment des étudiants tant en ma-
tière d’horaires d’ouverture que de services.
Ce choix illustre l’engagement de la Bnu aus-

si bien dans la cité que dans la vie étudiante. 
Après les années de très forte mobilisation 
autour des problématiques de développe-
ment durable (programme Bnu verte, réno-
vation énergétique du bâtiment Joffre, plan 
de sobriété énergétique), mobilisation qui se 
poursuit plus que jamais, l’année 2022 aura 
été celle de la mise en place d’une véritable 
politique de lutte contre les VSSH avec un 
déploiement prévu en 2023.

C’est sur ce double principe de l’engagement 
et de la responsabilité sociétale que la Bnu 
s’est mise en ordre de marche pour préparer 
l’avenir qui se dessinera dans le prochain 
projet d’établissement 2024 – 2028. Elle aura 
à préciser une stratégie qui s’inscrit dans un 
continuum de transformation (projet de mu-
sée « d’art et d’archéologie du Proche et du 
Moyen-Orient ») et qui consolide son posi-
tionnement : une politique documentaire de 
site renforcée en particulier avec l’Unistra et 
la dimension européenne assumée pleine-
ment.

Qu’il me soit ici permis de remercie chaude-
ment Emmanuel Marine pour avoir supervi-
sé ce rapport d’activité, tant pour le contenu 
et l’éditorialisation que pour la présentation 
et le graphisme ! Et avoir su, avec sa perti-
nence et son talent habituels, tirer la quin-
tessence de cette année 2022 pour la Bnu.

Alain COLAS
Directeur de la Bibliothèque 
nationale et universitaire 
de Strasbourg





UNE ANNÉE DE 
CONTRASTES
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Graph. 1 
Fréquentation 2017-2022
Nombre d’entrées par an 
(source : affluences)

Avec un peu de recul, l’année 2022 sera cer-
tainement perçue comme celle d’un bascule-
ment d’une crise vers l’autre, et ce presque 
sans césure. Ce fut également le cas dans la 
sphère des bibliothèques et de la culture : à 
peine les mesures sanitaires déployées pour 
faire face à la pandémie depuis 2020 étaient-
elles partiellement levées que commençaient 
les réelles difficultés économiques, nées de 
la crise sanitaire elle-même mais aggravées 
par l’agression militaire russe en Ukraine et 
son impact sur le coût des énergies et l’in-
flation. 

Dans l’activité d’un établissement comme la 
Bibliothèque nationale et universitaire de 
Strasbourg, cette situation a eu deux effets 
majeurs : un retour massif du public au fil 
de l’année, d’une part, alors que la fréquen-
tation était jusque-là restée limitée par les 
mesures sanitaires  ; une tension budgétaire 
réelle, d’autre part, prélude à des difficultés 
plus graves encore dans les années à venir, 
qu’il convenait d’anticiper. Dans ce contexte, 
l’exercice de relance de l’activité, du retour 
au plein régime tant pour les services au pu-
blic et la programmation culturelle que pour 
les activités internes, s’est révélé particuliè-
rement délicat. Il fallait continuer à traduire 
dans la répartition des moyens, l’offre de ser-

vices et l’adaptation des outils aux attentes 
nouvelles, les enseignements de la crise pas-
sée et les transformations que cette dernière 
avait provoquées ou accelérées. Mais, rapide-
ment, la perspective financière dégradée du 
fait, en particulier, des hausses brutales des 
coûts d’énergie, a impliqué d’autres transfor-
mations, destinées, quant à elles, à garantir 
la soutenabilité budgétaire de l’établisse-
ment à moyen terme et donc, à lui permettre 
d’engager les projets qui feront son avenir. 

Le projet d’établissement "2018-2022 : une 
bibliothèque en mouvement", prolongé 
jusqu’en 2023 du fait de la conjoncture, ar-
rive cependant en phase de bilan. Profondé-
ment perturbé par les vicissitudes connues 
depuis 2020, ce projet a néanmoins gardé 
son cap et a abouti à de nombreuses réalisa-
tions ou consolidations sur lesquelles le pro-
jet 2024-2028 pourra faire fonds : des lignes 
directrices qui, elles aussi, orientent l’avenir. 

Retour du public, transformations conjonc-
turelles et structurelles, projets porteurs 
d’avenir : telle est, en résumé, la trame de ce 
compte-rendu de l’activité de la Bnu durant 
cette année 2022, qu’on annonçait comme 
celle du retour à la "normale", et qui ne fut 
rien moins que cela.  

2022
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Graph. 2 
Evolution des dépenses
de fluides et énergies
2020-2023
en milliers d’euros
(sources : comptes financiers 2020-2022
et budget prévisionnel 2023)
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EN CHIFFRES
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2022

3 812
 heures d’ouverture dans 

l’année réparties sur 332 jours. 
C’est 499 heures de plus 

qu’en 2021. 

150 
personnes sont entrées 

chaque heure dans le bâtiment 
République, tous usages 

confondus. 

12 019 
usagers ont emprunté les 

collections de la Bnu en 2022, 
dont 83.6% viennent de 

l’Université de Strasbourg. 

10 073
mètres carrés accessibles au 

public. Avec la mise en service 
du Lab, la barre des 10 000 
m² accessibles au public est 

franchie.

154,83
 équivalents temps-plein ont 

travaillé à la Bnu en 2022, soit 
plus de 248 000 heures de 

travail.

6,65
millions d’euros de budget, 
masse salariale et crédits de 
France Relance inclus (hors 

crédits CollEx-Persée).

75,47
km linéaires de collections 

mises à disposition, soit 
environ 3,36 millions d’unités 

documentaires papier.

15 506
 nouveaux titres entrés dans 
les collections, dont 70,4% 

par voie d’achat et 29,6% par 
échanges et dons. La Bnu 

fournit par ailleurs l’accès à 
5 060 livres et 6 359 titres de 

périodiques électroniques. 

1,13
million d’euros consacré aux 

dépenses documentaires, 
conservation et numérisation 
comprises, dont 26% pour la 
documentation numérique. 
Les dépenses documentaires 
représentent également 26% 

du budget total géré par 
l’établissement.

897 887
pages consultées sur Numistral 
où sont mis en ligne 233 243 

documents, soit 14 509 de plus 
en un an. 

23 506
visiteurs aux expositions 
et parcours thématiques 

proposés, dont 3 368 pour les 
seules réserves visitables.

124
événements culturels et 

scientifiques programmés, 
dont 10 journées d’études 
et colloques. La saison de 
l’auditorium a attiré 6 310 

auditeurs/spectateurs. 

336
visites commentées ont été 

proposées au public, soit plus 
d’une par jour d’ouverture. 

2 642
questions bibliographiques ont 

été traitées par le service de 
renseignement à distance. 

6 539
demandes de documents ont 

été satisfaites par le prêt entre 
bibliothèques, soit une hausse  

de 2,9% par rapport à 2021. 
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... ET SES 
CONSÉQUENCES

À LA BNU

LA PROGRESSIVE
LEVÉE DES MESURES 

ANTI-COVID ...

LE RETOUR DU 
PLEIN RÉGIME
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Massif. C’est le terme qu’il convient d’em-
ployer pour qualifier le retour du public dans 
les salles de la Bnu. Dès que les mesures sa-
nitaires l’ont permis, soit dès la deuxième 
partie de 2021, la tendance était perceptible. 
Mais c’est en 2022, avec l’arrêt des dernières 
mesures de restriction (voir ci-contre), que 
le mouvement a permis de retrouver les ni-
veaux d’avant la crise, et même, dans bien 
des secteurs, de les dépasser. 

La fréquentation est donc l’un des angles 
de lecture pour le bilan d’activité en 2022, 
qu’il s’agisse de la fréquentation des salles 
de lecture et des activités d’accueil qui lui 
sont associées ; de l’audience des événe-
ments culturels de la deuxième partie de 
saison 2021/2022 et de la première partie de 
2022/2023 ; mais aussi la fréquentation des 
outils et espaces en ligne, dont la crise avait 
accéléré le déploiement. 

FRÉQUENTATION
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ra
pp
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JANVIER 2022 : face à la vague 
dite "omicron", les mesures sont 
renforcées (obligation de télétravail 
3 jours par semaine dans la 
fonction publique sauf exception, 
transformation du pass sanitaire en 
pass vaccinal, maintien des jauges 
limitant la fréquentation dans les 
établissements recevant du public 
(ERP), en particulier les lieux 
culturels). 

*

2 FÉVRIER 2022 : grâce à la décrue 
rapide de l’épidémie, la levée des 
mesures commence, en particulier 
l’obligation du port du masque 
en extérieur, les jauges dans les 
établissements recevant du public et 
l’obligation de télétravail 3 jours par 
semaine. 

*

14 MARS 2022 : fin du pass vaccinal  
et du port du masque en intérieur, 
à l’exception des établissements de 
santé et des transports.

*

1ER AOÛT 2022 : fin du dispositif 
du pass sanitaire et de l’obligation 
du port du masque partout. C’est 
le "retour à la normale". La fin de 
l’isolement des cas positifs et du suivi 
des cas-contacts n’intervient qu’en 
février 2023.

Grâce à l’exception concernant 
les bibliothèques universitaires 
inscrite dans la loi, la Bnu maintient 
son ouverture complète au public 
avec accès libre. En revanche, les 
réunions internes redeviennent des 
visioconférences, le pass est contrôlé 
à l’entrée de la salle d’exposition 
et de l’auditorium et l’exposition 
Cérémonies du Japon, initialement 
prévue en mars mais dépendant 
d’échanges internationaux, est 
reportée à l’automne. 

*

Les fournisseurs sont fortement 
touchés par la désorganisation des 
échanges internationaux due à 
l’épidémie et renforcée par la guerre 
en Ukraine. Accélération de la 
hausse du coût de la documentation 
et difficultés d’impression des 
documents édités par la Bnu. 

*

L’exposition Samouraïs, guerriers et 
esthètes, ouverte le 11 mars, est la 
première à bénéficier de la levée des 
restrictions. La fréquentation reste 
cependant en dessous des moyennes 
habituelles jusqu’à fin avril.  

*

Rentrée en pleine fréquentation dans 
les salles de lecture : jusqu’à 3 100 
entrées par jour. La réservation des 
places reste cependant obligatoire 
le week-end. Auditorium et salle 
d’exposition (Face au nazisme) 
connaissent une fréquentation 
record. L’exposition Cérémonies du 
Japon peut se tenir début septembre.











	
	 L’OUVERTURE DE LA BNU, C’EST...

FOCUS SUR UN SERVICE D’ACCUEIL

CONTACTER 
UN BIBLIOTHÉCAIRE
L’essentiel du renseignement en ligne produit par la Bnu 
passe par l’outil Contacter un bibliothécaire disponible depuis 
le site web bnu.fr ou le portail documentaire. Ce formulaire 
de contact a remplacé depuis plusieurs années aussi bien la 
messagerie électronique que le service de renseignements 
partagés quid. Son avantage ? Ce formulaire est adossé à un 
système de tickets qui permettent un meilleur suivi de la 
réponse, aussi bien sur le plan des délais que sur le contenu 
même de la réponse. 

Un premier traitement des questions est coordonné par 
l’équipe des Services à distance, avec l’appuis des ser-
vices Accueil et Connaissance des Publics. La question 
est ensuite, selon le thème, orientée vers le service ou la 
personne la plus à même de répondre, avec un engagement 
de réponse dans les 72h. Renseignements bibliographiques, 
appui aux recherches, orientation générale, commentaires 
et avis sur l’activité de la bibliothèque : les domaines sont 
variés et les échanges fournis. En 2022, 2 642 tickets ont été 
comptabilisés.

ACCUEIL 
ET OUVERTURE

14

À la nuance près du maintien de la réserva-
tion des places le week-end, l’offre d’accueil 
a rapidement retrouvé les conditions habi-
tuelles d’avant 2020, avec environ 650 places 
de travail et 80 heures hebdomadaires d’ou-
verture. On comptabilisait en fin d’année 
9 045 usagers emprunteurs actifs, un chiffre 
qui retrouve le niveau de 2019 (10 221). 

Dans le détail de la fréquentation de l’an-
née, ce retour progressif, mais relativement 
rapide du public après la levée des mesures 
sanitaires est très sensible. Ainsi, si le pre-
mier trimestre n’a connu comme pics de 
fréquentation que des journées de 2 000 à 
2 500 entrées, le second trimestre est mon-
té jusqu’à 3 134 entrées par jour, à comparer 
avec les maximums enregistrés en mai 2021 
encore  : 976 entrées. Du côté de l’usage des 
collections, le bilan s’établit à 136 682 docu-
ments prêtés, là encore un chiffre qui revient 
vers les niveaux de 2019 (151 971) 

Pour accompagner ce phénomène, la Bnu a 
déployé plusieurs mesures visant à améliorer 
l’expérience des usagers. La première d’entre 
elles, et sans doute la plus visible, a été le re-
nouvellement complet du parc informa-
tique mis à disposition du public, soit 60 
postes, avec une migration vers un système 
d’exploitation mis à jour et homogène. Cette 
opération a été rendue possible grâce à une 
enveloppe débloquée au fonctionnement 

pour la location d’un parc suffisant, avec 
maintenance et renouvellement associés du 
matériel endommagé. 

Le service de "retour indifférencié", qui per-
met aux usagers de rendre en tout point du 
réseau un ouvrage emprunté dans le réseau, 
a engendré cette année 26 230 mouvements 
de documents. Les fermetures de BU préa-
lables à l’ouverture du Studium, principale 
bibliothèque de l’Université de Strasbourg, 
et l’ouverture de cette nouvelle bibliothèque 
elle-même à la rentrée 2022, ont profondé-
ment modifié ce service de coopération.

Enfin, si la Bnu participait depuis l’origine 
au plan BO+, ce n’est qu’à la rentrée de sep-
tembre 2022 que le programme prévu par la 
bibliothèque a pu complètement se déployer, 
avec une heure d’ouverture supplémentaire 
le dimanche toute l’année universitaire, qui 
s’ajoute aux 8 semaines annuelles d’ouver-
ture anticipée à 9h déjà en place depuis plu-
sieurs années. Le maintien de l’ouverture de 
la Bnu dans sa totalité a bénéficié du soutien 
de sa tutelle à hauteur de 45 000 €, pour 
compenser un retrait équivalent de l’Univer-
sité de Strasbourg, désormais engagée dans 
l’ouverture le dimanche du Studium. 

FRÉQUENTATION

	 MAIS L’ACCUEIL, 
	 C’EST AUSSI...

9 h
10 h

19 h

22 h

9 h
10 h

13 h
14 h

19 h

22 h

+ + + + +

+

+

8 semaines par an, 
au moment des 
révision d’examen

Toute l’année, 
sans autre 
fermeture que les 
jours fériés. 

De mi-septembre 
à fin juin, avec 
certains services 
réduits

Ouvertures 
financées par le 
plan BO+

Lu Ma Me Je Ve Sa Di
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► DES FORMATIONS : 86 sessions de formation orga-
nisées en 2022 pour 956 personnes formées, auxquelles 
s’ajoutent 33 heures d’animations pédagogiques sur la mé-
diation de la donnée par l’équipe du Lab.

► DES VISITES : 336 visites commentées organisées en 
2022, pour 5200 visiteurs

► DES ÉVÉNEMENTS : voir p. 16

► DES RENDEZ-VOUS ET RENSEIGNEMENTS 
SPÉCIALISÉS : voir ci-contre

► LA FOURNITURE DE DOCUMENTS À 
DISTANCE : les services à distance ont ainsi satisfait 6 539 
demandes de fourniture de documents reçues d’autres 
bibliothèques (+2,9 %) et 1434 demandes issues des lecteurs 
de la Bnu. Enfin, 284 demandes de numérisation et ebooks 
ont été reçues et traitées. Ce service reste le plus impor-
tant de l’Enseignement supérieur en France. 

► UNE ATTENTION À LA QUALITÉ D’ACCUEIL : avec 
8,9/10, le baromètre de la qualité d’accueil à la Bnu pro-
gresse. La Bnu se positionne comme un établissement 
leader dans ce domaine, en jouant le jeu de l’évaluation et 
du dialogue avec les usagers en permanence. 

jusqu’à 1 080 heures 
de travail par semaine 

sont directement 
affectées aux fonctions 
d’accueil. C’est 18% du 

temps de travail 
de l’équipe. 



CULTURE : 
UN RECORD
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Avec cinq expositions et expo-dossiers, un 
programme de 127 événements à l’audi-
torium et plus de 330 visites et ateliers, la 
proposition culturelle 2022 de la Bnu s’an-
nonçait riche et susceptible d’attirer un pu-
blic d’autant plus large qu’elle abordait des 
thématiques extrêmement variées et renou-
velées par rapport aux années précédentes. 

Bénéficiant de la levée des restrictions sani-
taires, mais aussi de la restructuration des ré-
serves visitables engagées en 2021 qui a offert 
de nouveaux espaces pour des expo-dossiers 

et des parcours thématiques, l’année cultu-
relle 2022 aura effectivement atteint des re-
cords de fréquentation : 20 138 visiteurs en 
salle d’exposition, 2  402 aux expo-dossiers 
de la réserve n°3, 5 200 participants aux vi-
sites organisées dans l’année (des parcours 
thématiques en réserves, du bâtiment, des 
magasins historiques), et surtout 6 310 audi-
teurs et spectateurs dans l’auditorium. Au to-
tal, ce sont plus de 34 000 personnes qui ont 
participé à la saison culturelle cette année, 
bien au-delà de l’objectif fixé dans le projet 
d’établissement. Un record pour la Bnu.  

FRÉQUENTATION

DE NOUVEAUX PARCOURS 
EN RÉSERVES VISITABLES

Le parcours des réserves visitables a été re-
fondu à partir de mai 2021 pour mieux y 
intégrer les dépôts thématiques du musée 
du Louvre et pour pouvoir y présenter des 
expo-dossiers. L’Art phénicien du Levant et 
de Méditerranée ; Fritz Beblo, un architecte à 
Strasbourg et Cérémonies du Japon ont été au-
tant d’occasion de renouveler l’intérêt du pu-
blic pour la collection présentée en réserve 
visitable. Au total, c’est 3 368 visiteurs qui 
ont pénétré dans ces réserves en 2022 : 17 
fois plus qu’avant la crise !

L’AGENDA 
CULTUREL 2022 

15-16 JANVIER : clôtures de 
l’exposition L’Orient inattendu, du 
Rhin à l’Indus et de l’expo-dossier 
Amitiés, créations croisées (rés. 3).

17 JANVIER : table ronde 
"Solidarnosc, 40 ans après", dans le 
cadre du projet Dissinvent.

8 FEVRIER : conférence "Face aux 
violences conjugales", dans le cadre 
du cycle Savoirs en partage. 

11 MARS  - 13 JUILLET : exposition 
Samouraïs, guerriers et esthètes. 
Parution du catalogue. 

9 AVRIL : Concert Zimmia

3 MARS : Conférence "Faire des 
livres sur les livres" dans le cadre des 
Rendez-vous de Gutenberg. 

23 MARS - 30 AVRIL : ouverture 
de l’expo-dossier Bagages d’artistes : 
carnets de  notes, carnets de croquis, 
musées de papier en marge d’un 
colloque international organisé à la 
Bnu.

31 MARS - 1er AVRIL : journées 
d’études "Usages du Nord". 

7 AVRIL : Conférence "De quoi les 
samouraïs sont-ils le nom ?"

9 AVRIL : concert électro-pop 
Zimmia.

22 AVRIL : journée d’études 
"Japonisme et collections japonaises 
en Alsace";

12 MAI : colloque international 
"Gerson rhénan".

19 MAI : conférence spectacle 
"Boccace et le Décaméron".

MAI : parution de La Revue de la Bnu 
n°25 : la Fabrique du Livre.

11 JUIN : démonstration de kendo et 
iaïdo. 
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9 SEPTEMBRE - 8 OCTOBRE : 
expo-dossier Cérémonies du Japon 
(rés. 3).

13 SEPTEMBRE - 15 JANV. 2023  : 
exposition Face au nazisme, le cas 
alsacien. Parution du catalogue.

17-18 SEPTEMBRE : Journées 
européennes du patrimoine.

20 SEPTEMBRE : concert Fuz 4 tet. 

26 SEPTEMBRE : soirée de 
solidarité avec l’Ukraine, rencontre 
avec la traductrice Nelia Vakhovska. 

28 SEPTEMBRE : conférence "La vie 
à la cour de l’Empereur du Japon vue 
par les historiens de l’époque d’Edo".

4 OCTOBRE : conférence "Fustat, 
un site majeur pour l’archéologie 
islamique".

11 OCTOBRE : conférence-
projection "les salles obscures à 
Strasbourg pendant l’annexion".

13 OCTOBRE : journée d’études 
"penser les féminicides dans nos 
sociétés aujourd’hui, pour quoi 
faire ?"

20 OCTOBRE : avant-première de 
Jeunesses volées de Nina Barbier. 

21 OCTOBRE - 14 JANVIER 2023 : 
expo-dossier Fritz Beblo, un architecte 
à Strasbourg (rés. 3). Parution du 
catalogue. 

NOVEMBRE : parution de La Revue 
de la Bnu n°26 : Bagages d’artistes 
(actes du colloque ci-dessus) et 
de L’Art phénicien du Levant et de 
Méditerranée (livret-catalogue du 
dépôt du musée du Louvre). 

10 NOVEMBRE : journée d’études 
"hommage à Fritz Beblo".

18 NOVEMBRE : Concert et journée 
d’hommage à Paul Méfano.

09 DÉCEMBRE : Conférence 
"Récupérer le patrimoine français 
après les pillages nazis" par Ophélie 
Jouan.
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Revers d’une 
monnaie de la cité 

d’Arwad, exposé dans 
le parcours "Art phé-

nicien du Levant et de 
Méditerranée"



DES PRÊTS EXCEPTIONNELS 

C’est grâce à la générosité du collectionneur 
Patrick Liebermann et sous le patronage du 
Consul général du Japon à Strasbourg qu’a 
pu se tenir l’exposition Samouraïs, guerriers 
et esthètes. Présentant 125 tsuba ou gardes 
de sabre de sa collection, l’exposition est la 
première consacrée à ce type d’objets, ma-
gnifiques œuvres d’orfèvrerie en rapport 
avec d’autres disciplines artistiques, des arts 
graphiques à la littérature. Mettant en dia-
logue cette collection avec des armures, des 
estampes, des sabres, des laques, l’exposition 
a été l’occasion de mieux saisir la réalité des 
samouraïs, par delà les représentations dé-
formées produites au début du 20e siècle. 

Un autre prêt exceptionnel venant du musée 
de l’Université Gakushūin (Tokyo) a permis 
l’expo-dossier Cérémonies du Japon. Rouleaux 
peints (emaki), objets et costumes cérémo-
niels ont été ainsi présentés au public pour 
la première fois. Un des ensembles portait 
en particulier sur l’art de la voiture de cour 

FACE AU NAZISME
BIEN PLUS QU’UNE EXPOSITION

Destinée à faire le point sur les recherches 
actuelles relatives au positionnement face 
au nazisme des années 20 et l’immédiat 
après-guerre, l’exposition Face au nazisme 
s’intégrait dans un ensemble d’événements 
portés par de nombreuses institutions, de 
l’Université de Strasbourg (Commission sur 
la Reichsuniversität) au Centre européen du 
résistant déporté en passant par le Mémo-
rial d’Alsace-Moselle ou le Musée des Trois 
Pays de Lörrach. Elle fut aussi l’occasion de 
recherches sur les spoliations, aboutissant 
au signalement des collections repérées dans 
les fonds de la Bnu, de manière à en faciliter 
la rétrocession à d’éventuels ayants-droits, 
à l’instar du travail engagé par les musées 
sur les biens dits MNR*. L’exposition a aus-
si été fortement soutenue par le Rectorat de 
Strasbourg, via la conception d’outils péda-
gogiques et de visites qui ont, au total, tou-
ché plus de 1 500 élèves. L’exposition Face au 
nazisme sera présentée en 2024 à la Würt-
tembergische Landesbibliothek de Stuttgart. 
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dans l’aristocratie impériale, témoignages 
de l’histoire d’’une société de cour et de ses 
différentes relectures au fil des époques - 
jusqu’aux études historiques actuelles, aux-
quelles le prince Naruhito lui-même a parti-
cipé en tant que chercheur associé, avant sa 
prise de fonction.  

UNE EXPÉRIENCE PARTICIPATIVE

Organisée à l’occasion du colloque interna-
tional Carnets de notes, carnets de références, 
musées de papier (23-25 mars 2022), l’exposi-
tion Bagages d’artistes a été l’aboutissement 
du travail de recherche d’étudiants en his-
toire de l’art de l’Université de Strasbourg, 
dans le cadre d’un séminaire de master 
animé par Denise Borlée et Hervé Doucet. 
Elle a permis ainsi aux étudiants de s’initier, 
outre la sélection des œuvres et l’étude des 
liens entre esquisses et composition finale 
qui constituait le cœur du programme de 
recherches, à la rédaction des notices, à leur 
montage et à la construction d’un parcours 
scénographique. Pour le public, l’exposi-
tion fut l’occasion d’entrer dans le processus 
créatif de huit artistes locaux ou représentés 
dans les collections locales, de Camille Claus 
à Carl Haller von Hallerstein ou Edouard 
Schimpf, à travers leurs carnets de notes pré-
paratoires, enrichis de dessins, croquis ou 
photographies. 

RÉINVENTER UNE TRADITION

C’est avec ce sous-titre que se présentait l’ex-
position Fritz Beblo, un architecte à Strasbourg, 
organisée à l’initiative d’Alexandre Kotska, 
pour rendre hommage à un architecte amou-
reux de Strasbourg dont les nombreuses 
réalisations témoignent d’une volonté d’in-
nover tout en restant en accord avec les tra-
ditions architecturales locales. Créateur des 
bains municipaux mais aussi de nombreux 
monuments publics ou privés, Fritz Beblo 
est un des artisans majeurs du cadre de vie 
strasbourgeois d’aujourd’hui.  Réinventer une 
tradition, titre programmatique pour l’expo-
sition elle-même, qui se devait de trouver les 
ressources pour parler d’architecture dans 
une réserve de bibliothèque. À travers les ar-
chives de l’architecte, l’exposition faisait ain-
si comprendre le contexte et les intentions 
du travail de Beblo, tout en incitant le public 
à (re)visiter Strasbourg pour saisir le sens des 
réalisations in situ. 
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Récupération"



MULTIPLIER 
LES COMMUNAUTÉS

20

L’une des principales et plus immédiates 
conséquences de la crise sanitaire avait été, 
en 2020, l’accélération de la transition nu-
mérique et une fréquentation des services en 
ligne en très forte augmentation. Avec la fin 
de cette période, il était intéressant d’étudier 
si cette trajectoire se confirmait ou si elle re-
venait vers la situation "d’avant". 

Deux tendances s’illustrent clairement dans 
les résultats de 2022. D’une part, avec le re-
tour du public en présentiel, une baisse sen-
sible de l’utilisation des outils de recherche 
et de renseignement à distance par rapport à 
2020, outils qui avaient connu un pic d’usage 
du fait de l’inaccessibilité totale ou partielle 
des locaux et des équipes de la bibliothèque. 
On constate ainsi un tassement de 13% du 
nombre de requêtes sur le portail documen-
taire - pourtant rénové début 2022 - et de 
21% de la fréquentation du site web bnu.fr. 
Pour le renseignement en ligne, la chute est 
encore plus prononcée : - 66%. Mais d’autre 
part et peut-être encore plus clairement, 
l’usage des ressources électroniques, lui, 
s’accentue encore, signe que cette documen-
tation est aujourd’hui un peu plus entrée 
dans les habitudes des usagers. On peut voir 
là une conséquence de la période où l’accès 
aux collections papier était restreint, mais on 
peut aussi lire dans ces tendances le résultat 
du travail engagé par les équipes pour mieux 
signaler les ressources électroniques, pour 
les mettre en valeur, pour enrichir les conte-
nus. La réorientation de la politique docu-
mentaire en faveur du numérique, amorcée 

à la faveur de la crise sanitaire, trouve sans 
doute aussi là une conséquence directe. Si la 
fréquentation de numistral augmente de 5% 
par rapport à 2020, le bond de l’utilisation 
des ressources électroniques est encore plus 
net : +52% en un an. 

La politique de soutien à la science ouverte 
reste une priorité de la Bnu. Elle s’est tra-
duite, en 2022, par la mise en ligne de l’in-
tégralité des numéros déjà parus de La revue 
de la Bnu sur Open Edition Journals et l’ac-
compagnement des dépôts de publications 
sur UnivOak. 

La Bnu a renforcé sa présence sur les ré-
seaux sociaux, aussi bien par l’ouverture de 
comptes dédiés aux éditions Bnu que par la 
diversification des contenus publiés, avec de 
plus en plus de séquences vidéo. Cependant, 
la forte évolution des réseaux sociaux depuis 
2020, dont témoignent les nombreux chan-
gements de noms des réseaux existants et 
l’émergence de nouveaux espaces, rend diffi-
cile l’estimation de l’impact sur le public, de 
plus en plus mobile d’un réseau à un autre, 
de l’activité de la Bnu dans ce secteur. 

Il est évident aujourd’hui que la stratégie nu-
mérique de la Bnu passe par la complémen-
tarité de l’ensemble de ses outils, de manière 
à former une constellation homogène mais 
adaptée, par sa multiplicité et sa diversité 
mêmes, aux différents profils de publics, à 
leurs attentes et à leurs usages. 

FRÉQUENTATION EN LIGNE
 

Bnu 
éditions
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ENTRE CHOIX 
ET ADAPTATIONS 
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Une bibliothèque n’est pas une île. Les 
transformations et les grands enjeux qui font 
l’avenir de la société se traduisent nécessai-
rement dans l’organisation et les orienta-
tions d’une bibliothèque, laquelle, en tant 
qu’établissement public, employeur ou sim-
plement lieu de vie collective, doit s’effor-
cer de préserver les conditions d’existence 
d’un lieu de savoir actuel. Sous cet angle, la 
Bnu a dû répondre en 2022 aux exigences 
de tous ordres qui sont issues de prises de 
conscience collectives, plus ou moins rapides 
et souvent liées à une actualité qui en ren-
force l’urgence. 

Première de ces transformations, celle de 
la responsabilité sociétale et environne-
mentale, qui touche aussi bien la question 
de l’égalité entre les femmes et les hommes 
que l’intégration des critères du développe-
ment durable dans la matrice même de l’acti-
vité de la bibliothèque. La guerre en Ukraine 
engagée fin février 2022 et les objectifs de 
réduction de la dépendance énergétique qui 
ont été rapidement fixés par le gouverne-
ment ont imposé un calendrier très soute-
nu pour ce volet-ci de la transformation en 
cours, tout en permettant à un établissement 
du statut de la Bnu de s’appuyer, fait assez 
rare pour être souligné, sur des appels à pro-
jets nationaux pour financer cette transfor-
mation. La Bnu n’a pas manqué d’y souscrire 
autant qu’il était possible. 

La conjoncture a, en deuxième lieu, forte-
ment incité à revoir l’organisation budgé-
taire, pour mieux gérer les difficultés qui se 
font jour au cœur de la crise économique que 
nous traversons, mais aussi pour intégrer 
plus de lisibilité et un meilleur suivi des pro-
jets sur le plan financier. Après la réforme de 
la Gestion budgétaire et comptable publique 
(GBCP) mise en place ces dernières années, 
il convenait d’adapter les processus aux 
nouvelles voies de financement par projets, 
comme l’ensemble des financeurs publics et 
privés. 

Troisième mue, celle du cadre de travail, 
qui découle directement de la crise sanitaire 
et des habitudes de travail à distance qu’elle 
a favorisées. Il convenait, une fois l’urgence 
passée (fin du télétravail obligatoire en fé-
vrier 2022), de structurer ce secteur et de 
permettre d’en capitaliser les acquis à la fa-
veur d’un redéploiement informatique, le 
numérique s’immiscant aussi bien dans les 
modes de travail que dans l’organisation de 
la vie collective au sein de l’établissement. 

Enfin, la conjoncture économique a incité à 
engager, dès 2022, un profond travail en ma-
tière de politique documentaire, incluant 
la révision des outils de suivi et de pilotage 
de la documentation, afin de mieux intégrer 
les politiques documentaires à l’échelle du 
site universitaire alsacien.

TRANSFORMATIONS
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Graph. 4.3 - Finances 2022
L’exécution du budget 
2022 de la Bnu (hors masse 
salariale des titulaires) en 
crédits de paiement
source : comptes financiers 
2022 (mars 2023) et 2021

Les chiffres ci-contre, 
qui correspondent aux 
réalisation comptables de 
2022, sont globalement en 
augmentation par rapport 
à 2021. Ceci s’explique 
essentiellement par le 
faible taux d’exécution des 
prévisions en 2021, avec 
des reports de paiement sur 
2022. 

Le taux d’exécution est 
de 88,91 % des dépenses, 
sur un budget total, après 
rectifications, de 6,65 M€.

Ces chiffres et cette 
organisation sont à 
comparer avec le budget 
2023 (voir p. 27). 

56 %44 % 74 %

19 %

3 %
4 %

Graph. 4.1 - Finances 2022
Répartition des dépenses entre 

	   fonctions support 
	   et travaux

	   projet d’établissement

La variation du taux par rapport à 
2021 (62% pour le projet d’établisse-
ment) s’explique essentiellement par 
la part des travaux sur le site Joffre 
(voir page suivante). Ces travaux se 
lisent d’ailleurs dans l’augmentation 
ponctuelle du budget global, qui était 
de 4 587 779 € en 2021, contre
5 673 258 € en 2022.

Graph. 4.2 - Finances 2022
Origine des recettes 

	   subvention pour charge 	
	   de service public

	   Autres subventions 
	   publiques non fléchées

	   Ressources propres

	   Subventions et ressources 	
	   fléchées

Le taux d’exécution des recettes par 
rapport aux prévisions est de 
100,70 %.

	 PROJETS

	 P01 - Améliorer les services 
	 et l’accueil du public
	 P02 - Ouvrir et faire fonctionner 
	 un Lab
	 P03 - Développer la bibliothèque 
	 numérique Numistral
	 P04 - Développer les collections pour 	
	 la formation
	 P06 - Développer les collections et 	
	 services à la recherche
	 P07 - Signaler et conserver 
	 les collections
	 P08 - Développer les actions 
	 culturelles et la médiation
	 P10 - Développer les outils de 		
	 communication

Réalisation 2022

473 871 €

86 269 €

226 767 €

328 268 €

906 772 €

270 294 €

420 469 €

43 217 €
	 P14 - Développer les compétences et 	
	 la formation 50 363 €
	 P15 - Déployer le schéma directeur du 
	 numérique 376 282 €

	 PXX - Autres programmes 16 078 €

	 TOTAL 3 198 650 €



UNE EXIGENCE 
DE RESPONSABILITÉ
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Répondre aux défis de l’éco-responsabilité 
et du développement durable fait partie du 
cahier des charges de l’activité des biblio-
thèques. La Bnu poursuit, sous l’impulsion 
du groupe de travail "Bnu verte", actif depuis 
2019, sa transformation en ce domaine. Les 
réalisations de 2022 portent essentiellement 
sur la réduction des consommations éner-
gétiques à la faveur des travaux dans le bâ-
timent Joffre (6 300 m², voir ci-contre) et 
d’une campagne de communication natio-
nale relayée localement. Une chronique dans 
le bulletin interne est tenue par les membres 
du groupe de travail ("l’éco-geste du mois"). 

Le second volet de la responsabilité socié-
tale et environnementale concerne la lutte 
contre les discriminations et le harcèlement 
et en faveur de l’égalité entre les genres. À la 
faveur du plan égalité voté en 2021 et déployé 
en 2022, la Bnu a mis en place plusieurs ou-

TRANSFORMATIONS LA RÉNOVATION 
ÉNERGÉTIQUE DU 
BÂTIMENT JOFFRE : 
L’ABOUTISSEMENT D’UN 
PROJET FRANCE RELANCE

En 2020, la Bnu a présenté au programme 
"France Relance" un dossier de rénovation 
énergétique du bâtiment Joffre, en deux 
volets : l’isolation des murs extérieurs par 
l’intérieur et la rénovation des châssis de 
fenêtres. Notifiée en décembre 2020, la sub-
vention de 860 372 € devait être utilisée 
avant fin 2022 et induire des économies dès 
le premier hiver. 

Après une année 2021 consacrée à l’ingénie-
rie de l’opération (recrutement des assistants 
à maîtrise d’ouvrage, du maître d’œuvre, ré-
daction des marchés et dépouillement des 
offres), les travaux ont été lancés en janvier 
2022 et réceptionnés en décembre 2022. 
Compte tenu des contraintes budgétaires, le 
périmètre d’intervention a été réduit, ciblant, 
pour l’isolation, les murs du rez-de-chaus-
sée et du 1er étage, et pour les châssis, ceux 
des bureaux. Le chantier a été suivi par le 
Secrétaire Général avec l’appui d’un groupe 
constitué du chef du service technique, du 
responsable du service informatique et d’une 
représentante du personnel, pour une bonne 
coordination avec la maîtrise d’œuvre. 

La Bnu a abondé le budget de l’opération à 
hauteur de 47 401 € pour accompagner la ré-
novation énergétique de travaux d’embellis-
sement et d’amélioration du cadre de travail, 
portant l’ensemble à plus de 900 000 euros.  
L’opération, conduite dans les délais et bud-
gets impartis, a pour but de réaliser les éco-
nomies d’énergie inscrites dans les objectifs 
de toutes les administrations publiques. Un 
suivi des consommations sera effectué dans 
les années à venir pour évaluer l’impact réel 
de ces travaux et leur bénéfice tant environ-
nemental que budgétaire, par rapport aux 
prévisions inscrites dans le projet. 
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LA BNU LAURÉATE POUR UN 
PLAN DE SENSIBILISATION
CONTRE LES VIOLENCES 
SEXUELLES, SEXISTES 
ET HOMOPHOBES

La campagne nationale encourageant 
la lutte contre les violences sexuelles, 
sexistes et homophobes s’est formalisée 
en 2022 en un appel à projets pour dé-
velopper la sensibilisation du public sur 
cette thématique. 

Associée au CROUS, à l’Université de 
Strasbourg et à l’INSA Strasbourg, la Bnu 
a présenté un dossier dans le cadre de 
cet appel à projet. Notifiée le 11 octobre 
2022, la subvention de 9 000 € permettra 
l’organisation en juin 2023 d’une journée 
commune pour l’ensemble des person-
nels des quatre établissements associés. 

Ce succès vient reconnaître la démarche 
engagée par l’établissement depuis que 
cette lutte a été désignée comme priorité 
nationale, une démarche exemplaire qui 
a vu la Bnu se doter d’instances d’accom-
pagnement des victimes (cellule d’écoute, 
partenariat avec France victimes 67), de 
procédures formalisées votées en comi-
té d’établissement, mais aussi d’outils de 
communication déclinés sur différents 
supports. L’objectif de cette démarche est 
de mobiliser chaque agent de la chaine de 
décision, à tout niveau, et de les informer 
des réactions à avoir en tant que victime, 
témoin direct ou indirect, responsable 
d’équipe ou accompagnant de victime.

tils d’analyse, dans le cadre du Rapport social 
unique 2020 (publié en 2022) qui ajoute aux 
précédentes formules de bilan social une 
approche genrée, mais aussi en évaluant 
sa programmation culturelle sous ce même 
angle par exemple. L’action 2022 s’est essen-
tiellement concentrée sur la mise en place de 
procédures pour lutter contre toute forme 
de violences sexistes, sexuelles ou homo-
phobes. En faisant appel à France victimes 
67, plusieurs sessions de sensibilisation pour 
l’ensemble du personnel ont été organisées 
à l’automne 2022, en attendant une journée 
commune en 2023 (voir ci-contre) et la ra-
tification d’une convention avec cette même 
association agréée pour l’accompagnement 
des victimes. 

L’un et l’autre de ces programmes ont pu 
s’appuyer sur des appels à projets nationaux 
et profiter d’opportunités de financements. 

SÉCURITÉ ET SANTÉ 
AU TRAVAIL

Troisième aspect du volet social des transfor-
mations, la sécurité et la santé au travail a pu 
bénéficier d’une inspection SST conduite du 
7 au 9 juin 2022. Le rapport de l’inspection 
préconise, entre autres mesures, la refonte 
du document unique d’évaluation des risques 
sur un modèle plus participatif, la prise en 
compte des risques psycho-sociaux appuyée 

sur une formation spécifique des membres 
du futur Comité social d’administration, et 
la conduite de diagnostics sur l’amiante avec 
mise en œuvre des mesures de protection à 
l’issue. La préparation de cette inspection a 
été l’occasion de mettre aux normes l’orga-
nisation de la prévention (programmes et 
bilans annuels). Les chantiers préconisés ont 
été ouverts dès l’automne, avec la remise à 
plat du DUERP* et une mission d’étude sur 
l’amiante dans les trois bâtiments. 

* Document unique 
d’évaluation des 

risques professionnels
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Sur le plan budgétaire, la Bnu s’était réor-
ganisée dès 2016 pour mieux associer les 
moyens à leur destination. La réforme dite 
"GBCP" a ensuite été introduite pour mieux 
planifier l’action de façon pluriannuelle. À 
cette occasion, 15 projets de dimensions très 
diverses, découlant du projet d’établissement  
2018-2023, avaient été structurés et dotés 
d’un suivi budgétaire et comptable. La ré-
flexion a porté en 2022 sur l’amélioration de 
cette organisation comptable, de manière a 
mieux transcrire sur le plan budgétaire l’or-
ganisation de la Bnu modifiée par décret en 
2020 en faisant place aux six missions qu’il 
définit, et à mieux associer les financements 

extérieurs aux actions menées, pour mieux 
en rendre compte. L’objectif est ainsi de faci-
liter l’action pérenne de la bibliothèque mais 
aussi la gestion des projets, de la recherche 
de financements à la reddition de comptes 
projet par projet. 

À l’appui de cette réforme et pour faciliter 
le dialogue entre services supports, services 
d’action et projet d’établissement - ce dernier 
étant à l’aube de son renouvellement - un ap-
pui au pilotage a été mis en place, prélude 
à l’instauration d’une véritable cellule des 
projets devenue nécessaire dans le contexte 
budgétaire actuel. 
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Recruté le 1er mai 2022, Yoan Fuss conduit 
depuis cette date la mission de contrôle de 
gestion et d’appui au pilotage stratégique 
auprès du Secrétaire Général. Sa mission 
se trouve au carrefour entre la nécessité 
de suivre plus finement les actions du 

projet d’établissement et celle de mieux 
rendre compte de l’emploi des moyens. Elle 
regroupe des activités d’enquête, d’analyse, 
d’évaluation des politiques bibliothécono-
miques et des fonctions support de la Bnu, 
notamment sous l’angle de la performance 
et des coûts. Ces activités auparavant 
dispersées sur plusieurs services se trouvent 
désormais coordonnées au sein de cette 
nouvelle entité. Yoan Fuss anime pour ce 
faire une équipe transversale au sein des 
différentes unités et assure le lien entre des 
services supports et les équipes métiers. 
Ensemble, ils alimentent et révisent les 
différents indicateurs du tableau de bord de 
l’établissement, permettant ainsi la formali-
sation de la trajectoire de la Bnu en fonction 
des jalons qu’elle s’est fixés.

Yoan FUSS
Chargé d’appui 
au pilotage auprès du 
Secrétaire Général

STRUCTURATION 
DU BUDGET 2018-2022

STRUCTURATION 
BUDGÉTAIRE 2023
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ACCUEIL DU PUBLIC

COLLECTIONS

APPUI À LA RECHERCHE 
ET À LA FORMATION

BIBLIOTHÈQUES 
NUMÉRIQUES

SAISON CULTURELLE

COOPÉRATION 
ET RAYONNEMENT

926 700 €

330 000 €

750 000 €

30 000 €

311 130 €

35 000 €

12 000 €

88 000 €

852 000 €

3 000 €

54 000 €

240 000 €

29 500 €

OPÉRATIONS 
SPÉCI-
FIQUES

MUSÉE "D’ORIENT"

LAB

63 750 €

2 600 €

NOUVELLES RESPONSABILITÉS : 
VERS UN CONTRÔLE FINANCIER 
INTERNE ?

L’ordonnance du 23 mars 2022 fixe un nou-
veau cadre de responsabilités en matière 
budgétaire et comptable. À la responsabilité 
personnelle et pécuniaire des agents comp-
tables, elle substitue une responsabilité 
partagée entre ordonnateurs et comptables, 
centrée sur les notions de faute grave et de 
préjudice significatif. Si cette ordonnance ne 
modifie pas les rôles de chacun, elle incite 
néanmoins tous les établissements publics à 
mettre en place un contrôle interne financier  
(CIF) et à renforcer les mesures de préven-
tion contre les éventuelles irrégularités de 
forme. 
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Graph. 5 - Restructuration budgétaire
Source : BI 2023 (CA novembre 2022) 

233 326 €
de recettes propres en 2022

Avec l’excellente fréquentation de la saison 
culturelle 2022 et la remise en service, en 
octobre, du portique d’accès aux salles de 

lecture, l’exercice budgétaire 2022 note une 
très nette augmentation des recettes propres 

générées par l’activité de l’établissement. 
Dépassant les prévisions de plus de 7,5%, 

cette ressource est en augmentation de près 
de 17% par rapport à 2021.



comité de 
soutien du 

musée

Groupe 
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réserves 
visitables

Comité 
scientifique du 

musée

UN CADRE DE 
TRAVAIL RENOUVELÉ
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La réorganisation de l’établissement en 2020 
avait pour but de favoriser transversalité et 
initiatives. L’organisation par groupes de 
travail et comités, deux ans plus tard, est 
devenue une règle à la Bnu. Pour améliorer 
un service, développer un outil, suivre une 
politique, le recours aux groupes de travail 
ouverts, transdisciplinaires et parfois inter-
professionnels est presque une habitude, au 
point de composer quasiment un second or-
ganigramme de l’établissement (p. 29) 

À l’appui de cette transformation, un redé-
ploiement informatique (cf. ci-dessous) a 
permis non seulement une approche plus 
partagée du travail - et donc l’émergence de 
véritables équipes projets - au sein de la Bnu, 
mais aussi une plus grande souplesse dans 
les échanges avec des partenaires extérieurs.  
À compter de la rentrée 2021, le télétravail 

ordinaire a été mis en place, encadré par une 
charte et régi par des critères qui assurent, 
pour un établissement d’accueil du public 
comme la Bnu, la pérennité de sa mission 
première. En 2022, première année pleine 
de ce dispositif et une fois passées les obli-
gations de la crise COVID, ce sont 39 agents 
qui ont fait usage du télétravail régulier, soit 
environ un agent sur quatre, pour un peu 
plus de 1 350 jours de travail au total (environ 
3,5 % du temps de travail global de l’équipe). 

Cette mue du cadre de travail a des consé-
quences sur l’ensemble de la vie collective, 
avec parfois des avancées réelles, parfois 
des succès plus mitigés, comme par exemple 
l’organisation du vote à distance pour les 
instances (voir ci-contre), censée favoriser la 
participation, mais qui, dans les faits, peine 
à atteindre son but. 

NOUVEAU MATÉRIEL 
ET NOUVEAUX MODES 
DE TRAVAIL ?

À partir de 2022 et sur deux années, l’en-
semble du parc informatique professionnel 
de la Bnu a été renouvelé, en privilégiant - 
enseignement de la crise passée - les outils 
nomades adaptés au travail à distance. Ce 
renouvellement s’accompagne d’un change-
ment complet d’environnement de travail. 
Les outils jusque là sectorisés ont été aban-
donnés au profit de microsoft 365. Solutions 
d’archivage partagé et de travail collabora-

tif, messagerie instantanée et outil de vi-
sioconférence facilitent le travail en équipes 
- des équipes multiformes qui se composent 
et se recomposent selon les projets. 

Ce déploiement s’est aussi accompagné d’un 
renforcement de la cybersécurité. La Bnu 
a été lauréate d’un appel à projets pilo-
té par l’ANSSI (40 000 € sur les crédits de 
France Relance), pour évaluer son organisa-
tion actuelle et définir un plan pluriannuel 
de sécurisation, co-financé entre l’ANSSI et 
l’établissement. Plusieurs mesures d’urgence 
concernant les principales failles ont déjà 
découlé de cet audit. 

UNE EXPÉRIENCE DE VOTE 
ÉLECTRONIQUE 

En décembre 2022 avaient lieu les élec-
tions professionnelles pour la Com-
mission consultative paritaire (pour le 
personnel non titulaire) ainsi que le nou-
veau Comité social d’administration (le 
CSA), qui remplace désormais à la fois le 
Comité technique d’établissement (CTE) 
et le Comité d’hygiène, sécurité et condi-
tions de travail (CHSCT) de la Bnu. En 
parallèle se tenaient les élections aux ins-
tances nationales (CAP et CSA) et acadé-
miques (CAP) selon les différents corps. 
La réglementation imposait cette année 
l’usage du vote électronique exclusive-
ment, via une solution de vote à distance 
dont l’établissement a dû se doter pour 
l’occasion. 

On attendait de cette nouvelle organisa-
tion une meilleure participation, puisque 
le vote se trouvait "facilité" et la période 
de vote, allongée par rapport aux élec-
tions précédentes, une campagne de 
communication et d’explication sur le 
mode de scrutin venant à l’appui de cette 
possibilité de vote "H24". Les résultats 
de participation au scrutin local, rela-
tivement élevés, restent similaires par 
rapport aux élections de 2018 (67 et 51% 
pour les deux comités) ; ils sont cepen-
dant en baisse au plan national (19% au 
lieu de 30%). L’expérience du vote élec-
tronique reste donc mitigée pour cette 
première édition. 

La Bnu avait fait le choix d’un CSA res-
serré avec cinq membres titulaires et cinq 
membres suppléants, pour des questions 
de quorum et par similarité avec de nom-
breux établissements de l’ESR de taille 
comparable. Comptant moins de 200 
agents, l’établissement ne dispose pas 
d’une formation spécialisée sur l’hygiène, 
la sécurité et les conditions de travail. 

Comité pour 
la politique 
scientifique
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LA RECOMPOSITION PERMANENTE : 
UN INSTANTANÉ DES COMITÉS ET 
GROUPES PROJETS À LA BNU

Groupe 
Bnu verte

Groupe
documentation 

électronique

Groupe
plannings

Groupe
sobriété 

énergétique

Groupe
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Commission 
de prêts

Groupe
collections 

automatiques

Groupe
plan d’urgence

Comité de 
suivi des politiques 

culturelle et 
éditoriale

Comités 
scientifiques 
d’exposition
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documentaires

Groupe 
science ouverte
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correspondants 
communication

Groupe 
qualité de l’accueil

Groupe 
égalité

Groupe 
GED

Groupe
dons et échanges

Groupe
formation 
des usagers

Comité éditorial 
de Lieu de 
Recherche

Comité pour 
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internationales

Groupe
dépôt légal

Comité de 
rédaction de la 
Revue de la Bnu

Groupe
Emplois 

contractuels
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portail 

documentaire
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périodiques

Groupe
indicateurs de la 
documentation

Groupe
espaces publics

Groupe
politique 

documentaire 
de site
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UN OUTIL POUR SUIVRE 
LA DOCUMENTATION

Avec la dégradation de la situation budgé-
taire et des perspectives pour 2023 et 2024, 
il était urgent de mettre en chantier un outil 
de suivi de la documentation qui donne 
une vision d’ensemble, type de document 
par type de document (papier et numérique) 
et secteur par secteur, en croisant les moyens 
investis dans chaque catégorie avec les don-
nées d’usage et les priorités de conserva-
tion. Cet outil permet ainsi une évaluation 
annuelle pour des comparaisons et la défi-
nition d’une trajectoire d’année en année - 
avec l’appui d’indicateurs de mesure - et une 
meilleure coordination tant interne qu’avec 
les autres acteurs de la documentation. La 
corrélation entre budgets documentaires par 
secteur et population étudiante par filière 
est également prise en considération dans ce 
tableau de bord. L’émergence et le renforce-
ment d’une politique documentaire de site 
concertée et intégrée est l’autre priorité des 
responsables de collections. Dans cet objec-
tif, la tenue d’une première réunion com-
mune des acquéreurs, avec plus de 80 parti-
cipants, marque la volonté d’avancer sur une 
feuille de route commune. Plusieurs ateliers 
sont programmés dans l’année 2022/2023 
pour faire émerger les priorités domaine 
par domaine. Des groupes de travail thé-
matiques ont été mis en place, par exemple 
sur les séries complétées automatiquement 

(collections automatiques). La Bnu porte par 
ailleurs une réflexion sur un plan de déve-
loppement des collections commun avec le 
Service des bibliothèques de l’Université de 
Strasbourg.

QUELQUES CHIFFRES 
DE LA DOCUMENTATION 2022

Avec une moyenne de 93% du budget 
prévisionnel réalisé, le secteur de la do-
cumentation, subissant comme les autres 
secteurs le double effet des difficultés 
budgétaires et de la hausse des coûts, en-
registre 9 543 entrées de monographies à 
titre onéreux et 1 802 à titre non onéreux 
(dons et dépôt légal). À noter que plus 
de 25% de ces monographies ont béné-
ficié du "circuit court" mis en place dans 
le cadre de la réorganisation, permettant 
une mise à disposition du titre au lecteur 
avec un traitement réduit à 5 jours. 1 362 
abonnements de périodiques papier à 
titre onéreux sont maintenus, contre 112 
désabonnements. Du côté des collections 
électroniques, c’est surtout le travail de 
négociation sur des licences nationales 
qui a marqué cette année 2022, aussi bien 
pour des bouquets d’e-books sur l’Europe 
médiane, que pour des périodiques en 
Sciences de l’Antiquité ou en Sciences re-
ligieuses. 

recherche, d’exploration et d’accompagne-
ment de l’usager : derrière la mise à jour 
graphique et le réagencement des menus, 
c’est bien un autre cadre de relation usager/
professionnel qui est posé. Fruit d’un travail 
collectif piloté par Catherine Soulé-Sandic, 
cheffe du service "Arts, Lettres, Langues et 
Aires culturelles" (ALLAC) et Maël Dufaut, 
responsable du système intégré de gestion de 
bibliothèque (SIGB), ce portail est une pierre 
de plus dans la refonte des services de la Bnu 
en mode UX. 

fo
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UN NOUVEAU 
PORTAIL DOCUMENTAIRE 

C’est en janvier 2022 qu’a été mise en ligne la 
nouvelle version du portail documentaire de 
la Bnu, coordonnée avec la charte graphique 
du site institutionnel, mais surtout enrichie 
de possibilités accrues pour mettre en valeur 
services et collections. Repensé en fonction 
des enseignements de la crise sanitaire, ce 
portail présente plusieurs possibilités de 

rée pour s’adapter à tous les aspects des défis 
de la science ouverte, aussi bien techniques, 
scientifiques que juridiques. Un effort par-
ticulier a été fait pour boucler, avant la fin 
de l’année, la mise en ligne sur Open Edition 
Journals de l’ensemble des numéros de La Re-
vue de la Bnu parus à ce jour. La Revue est dé-
sormais conforme aux attendus de la licence 
freemium. 
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LA SCIENCE OUVERTE

Les principes de la science ouverte sont un 
autre changement de paradigme qui modi-
fie considérablement le cadre de pensée de 
la documentation en bibliothèque de re-
cherche. La Bnu s’est dotée d’un plan d’ac-
tion pour la science ouverte, piloté par Elise 
Girold, directrice adjointe du pôle "Partage, 
diffusion et réseaux" et Madeleine Hubert, 
Lab manager. Il a été approuvé par le Conseil 
scientifique et le Conseil d’administration, 
autour de cinq grands axes : faciliter l’accès 
ouvert aux publications, promouvoir l’édi-
tion scientifique ouverte, développer le pa-
trimoine numérique ouvert, sensibiliser aux 
données de la recherche et promouvoir une 
science accessible aux citoyens. 

Le premier de ces axes suppose, pour la Bnu, 
le renforcement de son pôle éditorial en 
élargissant son champ de compétences. Une 
équipe transdisciplinaire s’est donc structu-

L’équipe du pôle éditorial de la Bnu 
Valentin Koch, Elodie Lacroix, Christophe 

Didier, Elise Girold, Jérôme Schweitzer
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LA RECHERCHE
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Au fil des ans, la Bnu s’est affirmée comme 
service d’appui à la recherche en sciences 
humaines et sociales. Ce positionnement 
clair - qui n’empêche pas le personnel scien-
tifique de l’établissement de conduire par-
fois au sein de différents laboratoires des 
programmes de recherches ciblés au plus ou 
moins long cours sur ses collections - est un 
choix assumé. Il se traduit dans le bilan de 
l’année 2022, par les différents partenariats 
que noue l’établissement, le développement 

d’outils avec et pour les chercheurs, mais 
aussi la préparation de matériaux pour la 
recherche : c’est là tout l’intérêt de l’enrichis-
sement et de l’exploration des collections pa-
trimoniales de la Bnu. 
Cependant, si la Bnu est un service d’appui 
qui intervient en amont et pendant les tra-
vaux de recherche, elle est aussi un outil 
précieux en aval, pour la mise en valeur des 
résultats de la recherche d’aujourd’hui afin 
de nourrir la recherche de demain. 

RÉALISATIONS ET PROJETS

RECHERCHE 
ET DOCUMENTATION

Déjà présents dans les conseils de Fa-
cultés de l’Université de Strasbourg, des 
représentants de la Bnu ont été nommés 
en 2022 dans les conseils des unités de 
recherche elles-mêmes (UR). Cette pré-
sence n’est pas anodine : validée par le 
Conseil scientifique de la Bnu, elle favo-
rise la relation entre documentation et 
chercheurs, que ce soit pour la formation 
des doctorants ou pour sensibiliser les 
jeunes chercheurs à la science ouverte. 
C’est aussi un lieu de discussion pour 
orienter le travail sur les collections fait 
par les équipes de la Bnu en fonction des 
priorités de la recherche. 
À noter que la Bnu est aussi représen-
tée désormais dans certains conseils de 
perfectionnement de master et que ses 
services ont été présentés aux "Instituts 
thématiques interdisciplinaires" (ITI) en 
SHS de l’Université de Strasbourg.

COLLECTIONS D’EXCELLENCE 
POUR LA RECHERCHE : 
UNE ANNÉE ACCOMPLIE

Guidés par les différents programmes du 
GIS CollEx-Persée, les projets d’appui à la 
recherche conduits par la Bnu en 2022 ont 
illustré trois facettes de la relation entre 
chercheurs et collections. 

1) À la faveur de la résidence de deux cher-
cheuses, Daniela Lefèvre-Novaro et Géral-
dine Jenvrin (programme qui s’est achevé 
en 2022), deux fonds très importants ont 
pu être explorés : les carnets et dessins de 
Carl Haller von Hallerstein (ensemble qui 
regroupe près de 1 400 pièces) et les manus-
crits arabes de la Bnu (environ 215 unités). 
Ces deux programmes avaient un double in-
térêt pour la Bnu : améliorer la connaissance 
et le signalement des fonds dans l’optique 
de recherches futures  ; engager leur restau-
ration à partir d’un constat d’état détaillé et 
validé. Ces deux résidences sont donc fonda-
mentalement porteuses d’avenir. 

2) Le projet NumeNord, conduit en 2022, 
est une refonte de la plateforme des études 
nordiques (nordique.bnu.fr) destinée à y in-
tégrer l’exploitation de corpus numériques. 
Le projet prévoit aussi l’extension du réseau 
partenarial actuel qui porte cette plateforme 
vers des partenaires européens : ViFaNord 
et plusieurs institutions scandinaves.  

3) Les Alsatiques ont obtenu en 2022 le 
label "collection d’excellence", reconnais-
sance non seulement de la qualité du fonds 
mais du potentiel de recherches futures 
qu’il représente. Les Alsatiques sont un des 
principaux domaines d’enrichissement des 
collections, constamment soutenu par la 
Région Grand Est. Ils bénéficient aussi de 
l’apport du dépôt légal imprimeur papier et 
numérique (voir p. 35).

La Bnu a également fortement contribué 
en 2022 à l’évolution de CollEx-Persée, en 
déposant plusieurs projets de "programmes 
blancs", dont un sur la transcription de 
l’écriture manuscrite au moyen d’outils fon-
dés sur l’intelligence artificielle (IA4HTR). 33

AMÉLIORER 
LE TRAITEMENT DES DONS

Les dons, en particulier lorsqu’il s’agit 
de collections entières, constituent une 
matière précieuse pour la recherche. 
C’est la raison pour laquelle plusieurs 
grands chantiers ont été engagés par le 
groupe de travail "dons" pour améliorer 
et accélérer leur traitement, avec pour 
objectif de mettre plus rapidement cette 
matière à la disposition des chercheurs. 
Une procédure pour les dons à venir a été 
formalisée de manière à répondre plus 
rapidement - avec plus d’arguments - aux 
donateurs et à mieux intégrer ces dons 
dans la politique documentaire de l’éta-
blissement. 
Le traitement rétrospectif de dons an-
ciens et importants a pu bénéficier du 
soutien de l’ABES. Plus d’une vingtaine 
de collections données à la Bnu par le 
passé ont ainsi vu leur signalement ache-
vé ou en voie d’achèvement en 2022.

Traitement d’un 
manuscrit arabe à 

la loupe binoculaire 
dans l’atelier de 

restauraiton
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WEBMUSEO
UN OUTIL POUR 
LES COLLECTIONS MUSÉALES

En octobre 2022 a été déployé, après 6 mois 
de développement, la solution de gestion 
de musée Webmuseo (A&A partners). Une 
première équipe a été formée à l’administra-
tion du portail, le reste des formations étant 
programmé pour début 2023. Cette solution, 
hébergée chez l’éditeur, est pour l’instant 
destinée à un usage interne, avec un triple 

objectif  : aider au traitement des collections 
d’objets conservés à la Bnu et non invento-
riées encore ; contribuer à la professionna-
lisation de la régie d’œuvres pour les prêts 
et les dépôts ; permettre, enfin, le regroupe-
ment de différentes bases dans la perspec-
tive du musée "d’Orient" (voir p. 42). Dans 
un second temps, lorsque les bases seront 
suffisamment enrichies, cet outil permettra 
aussi un export vers un portail et donc une 
consultation publique à distance.
Livrée avec environ 1 500 objets dans son 
premier état, la base sera enrichie collection 
par collection jusqu’à couvrir tout le champ 
des "non-livres" : épigraphie, sculpture, 
mobilier, numismatique, peinture, arts gra-
phiques, etc. 
Cette réalisation est la première pierre 
concrète du musée, mais elle est aussi d’une 
grande utilité pour la Bnu elle-même, qui 
possède désormais un outil de gestion et, à 
terme, de valorisation de collections qui par-
ticipent à l’originalité de l’établissement.

DÉPÔT LÉGAL DU WEB : 
UN ENJEU MAJEUR DU 
PATRIMOINE NUMÉRIQUE

Bibliothèque de dépôt légal imprimeur et 
membre des pôles associés de la Bibliothèque 
nationale de France, la Bnu contribue depuis 
2013 à l’archivage du web dans ce que l’on 
appelle la collecte courante, pour le secteur 
particulier des Alsatiques (63 sites collectés 
en 2022) aux côtés de la BnF. Quatre autres 
bibliothèques participent à ce réseau : la 
médiathèque Emile Zola de Montpellier, la 
bibliothèque de l’Alcazar à Marseille, la bi-
bliothèque municipale de Nancy et la biblio-
thèque départementale de La Réunion. 

La Bnu a participé en 2022 à l’opération 
concernant l’archivage des sites électoraux 
pour les scrutins législatifs des 12 et 19 juin 
2022. La Bnu a assuré la collecte de 119 sites 
dans le cadre de ces élections. 

La constitution de cette archive, qui figure 
dans les missions de la BnF depuis 2011, est 
un enjeu majeur pour le patrimoine numé-
rique et les recherches futures. Avec plus de 
110 000 items collectés, d’une fois par an à 
plusieurs fois par jour, la base de collecte 
courante donne par échantillonnage un 
aperçu de l’internet français, de ses débats 
et des thématiques sur lesquels ils ont porté. 
Les collectes de type projet comme celle 
concernant les élections législatives de 2022 
permettent une meilleure réactivité à l’ac-
tualité. Elles s’appuient sur les bibliothèques 
et établissements partenaires de la BnF pour 
donner une image plus précise du contenu 
du web sur une thématique ou un événe-
ment donné.

Les archives du web issues du dépôt légal de 
l’internet sont consultables sur un poste dé-
dié dans l’espace Patrimoine de la Bnu, aux 
côtés des archives audiovisuelles de l’INA et 
du CNC.
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DES OUTILS POUR 
LA RECHERCHE
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NUMISTRAL, LE PATRIMOINE ÉCRIT
AU CŒUR DE LA RECHERCHE

Avec 233 243 documents numérisés, la plate-
forme Numistral, bibliothèque numérique 
patrimoniale du site universitaire alsacien, 
est un outil qui compte dans le paysage nu-
mérique. Sa fréquentation (900 000 visites) 
en témoigne, tout comme son rythme d’ac-
croissement annuel (14 499 documents cette 
année). Cet outil, qui fêtera ses 10 ans d’exis-
tence en 2023, a évolué cette année dans plu-
sieurs directions simultanément. 

La première direction est celle de son enri-
chissement et de son extension. À Gallica 
Marque Blanche (GMB), plateforme qui sert 
depuis l’origine d’ossature interne à Numis-
tral, s’est ajoutée Omeka-S, outil développé 
à partir de 2022, pour permettre la consul-
tation de documents numériques sous droits 
et l’ajout de matériel scientifique aux col-
lections. Parallèlement, des programmes de 
numérisation à grande échelle ont été initiés 
ou poursuivis : la numérisation des Dernières 
Nouvelles d’Alsace grâce au marché de numé-
risation de la presse quotidienne régionale 
de la BnF ; le lancement d’un marché de nu-
mérisation de la presse mosellane avec l’aide 
de la Région Grand Est ; la numérisation des 
thèses anciennes dans le cadre du projet Syn-
thèse, etc.  

Une réflexion est en cours sur l’ouverture de 
Numistral à d’autres collections numériques 

que celles du site universitaire. Si la Bnu a 
ainsi poursuivi en 2022 la numérisation des 
ouvrages remarquables de la Médiathèque 
protestante de Strasbourg, un palier a été 
franchi avec les collections numériques de la 
bibliothèque municipale de Mulhouse, qui 
ont rejoint Numistral en 2022. Des contacts 
avec d’autres bibliothèques patrimoniales 
sont déjà établis. Cette ouverture au-delà du 
périmètre du site universitaire, totalement 
cohérente sur le plan scientifique, constitue-
rait, si elle se poursuivait, un enrichissement 
sans précédent pour la base, qui gagnerait 
ainsi une visibilité en tant que bibliothèque 
numérique globale pour le patrimoine écrit 
conservé en Alsace. 

La seconde direction est celle de l’améliora-
tion de la qualité des données et des services 
autour des collections numérisées. Outre le 
travail de l’équipe au fil des numérisations 
ou dans le cadre de projets thématiques (les 
documents spoliés par exemple, comme 
mentionné plus haut), des programmes ex-
ternalisés viennent aussi soutenir ce déve-
loppement. Il s’agit par exemple de Gallica-
Images, un programme financé par le plan 
Investissements d’Avenir qui démarrera en 
2023, en partenariat avec la BnF, pour l’in-
dexation automatique des images publiées 
dans Gallica, et donc Numistral, grâce à des 
outils d’intelligence artificielle. D’autres pro-
grammes avec des laboratoires de recherche 
ou dans le cadre de CollEx-Persée (voir 
ci-dessus) sont aussi engagés. 
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Il était attendu : il est en service. Le Lab de 
la Bnu est devenu totalement opérationnel à 
la fin de l’année 2022 : réception des travaux 
de l’espace rénové, acquisition et installation 
de l’équipement et du mobilier, pose de la si-
gnalétique ont précédé les premiers tests de 
l’espace en conditions réelles. Parallèlement, 

pour accompagner la montée en charge de 
l’espace, l’équipe a été renforcée. Un déve-
loppeur en charge des projets en humanités 
numériques pour la moitié de son temps a 
rejoint la cellule d’ingénierie de projets nu-
mériques et informatiques (IPNI) et le mi-
nistère de l’Enseignement supérieur et de la 

Recherche a débloqué les crédits nécessaires 
au recrutement d’un second lab manager. Ils 
viennent l’un et l’autre renforcer une équipe 
élargie d’une dizaine de personnes sur les-
quelles repose le fonctionnement de ce lab. 
Autre outil pour faciliter sa gestion : Fab 
manager, logiciel de gestion de tiers lieux, a 
été acquis et déployé en marge de la fin des 
travaux. 

Le Lab est désormais membre du réseau 
ADELE Helpdesk, ou Atelier de la DonnéE 
ALsacE, un atelier au service des personnels 
scientifiques dans l’usage des données, pilo-
té par l’Université de Strasbourg et labellisé 
par le ministère de l’Enseignement supérieur 
et de la Recherche. Son équipe participe éga-
lement à différents groupes de travail au sein 
des réseaux d’échanges nationaux.

En 2022, le bilan du Lab fait état d’un en-
gagement dans six projets scientifiques et 
culturels en sciences humaines et sociales, 
dans des domaines très variés : aide à l’ex-
ploitation des archives du web, océrisation, 
web sémantique, bibliométrie, organisation 
de journées d’études. L’équipe a par ailleurs 
assuré plusieurs dizaines d’heures d’ateliers 
de formation et de sensibilisation sur le 
partage des données, la science ouverte, le 
web sémantique, l’intelligence artificielle 
ou l’enrichissement des plateformes wiki-
pédiennes. Plusieurs coopérations ont été 
mises en œuvre lors de cette dernière phase 
de la genèse du Lab : renouvellement pour 5 
ans de la convention avec Wikimédia France, 
coopération avec le département audiovisuel 
de la Bibliothèque nationale de France, avec 
l’Université de Clermont-Ferrand autour 
d’#1lib1ref, accueil d’une journée d’étude du 
projet ISSA (Indexation Sémantique d’une 
archive scientifique et Services Associés 
pour la science ouverte), journée des forma-
teurs du site universitaire alsacien, groupe 
de travail sur la science ouverte, etc.

C’est donc un bilan d’étape prometteur pour 
un service et, désormais, un espace, dédiés 
à l’innovation numérique au cœur de la bi-
bliothèque.

Le Lab est une extension apportée aux 
espaces plus traditionnels de la bibliothèque. 
Il permet de travailler autrement autour de 
projets collectifs, professionnels ou personnels. 
Illustration de la volonté d’innovation de 
l’établissement, l’espace est modulable et 
conçu pour accueillir différentes activités 
autour de la médiation de la donnée. Un 
enjeu pour celles et ceux qui considèrent 
les données numériques comme la source 
d’information majeure pour aujourd’hui et 
pour les archives de demain !
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Espace du Lab
Conception : 

Agence Tand’M 
Architectes



L’UKRAINE, 
QUESTION EUROPÉENNE

La Bnu a participé, pour sa modeste
part, à la solidarité collective envers 
la population ukrainienne après le 
déclenchement du conflit en février 
2022. La proposition de la Bnu était 
de trois ordres :

- faciliter l’accès des étudiants ukrai-
niens en étendant aux réfugiés ve-
nant d’Ukraine la gratuité d’accès à la 
bibliothèque.
- faciliter l’adaptation des réfugiés en 
accueillant un atelier hebdomadaire 
de parole et d’écriture pour les étu-
diants ukrainiens. Cet atelier se pour-
suit en 2023. 
- donner la parole aux intellectuels 
et créateurs ukrainiens à travers la 
programmation culturelle de l’audito-
rium et différentes tables thématiques 
en salle de lecture. Cette proposition, 
qui vise aussi à donner les clefs pour 
comprendre le conflit, se poursuivra 
également en 2023. 
La Bnu a par ailleurs regroupé dans  
une collection de Numistral une série 
d’une quarantaine de cartes anciennes 
de l’Ukraine conservées dans ses col-
lections. Cette mise en valeur rejoint 
le travail sur les collections  patrimo-
niales relatives à l’Europe médiane 
engagé depuis plusieurs années. 

DÉVELOPPER 
LES RELATIONS 
EUROPÉENNES

En plus des institutions comme le 
Conseil de l’Europe ou la Biblio-
thèque du Parlement européen, les 
partenariats formalisés et les coopé-
rations de la Bnu avec d’autres insti-
tutions culturelles et scientifiques en 
Europe sont nombreux, tout comme 
les liens entre la Bnu et les délégations 
consulaires européennes présentes 
à Strasbourg (Lettonie, Allemagne, 
Autriche, Suisse, Albanie, etc.). En 
2022, le partenariat historique avec la 
Wurttembergishe Landesbibliothek 
de Stuttgart a servi de cadre à la tenue 
d’un séminaire de direction commun 
aux deux équipes de direction. L’ob-
jectif était de profiter de l’expérience 
acquise par la Bnu lors de sa réorga-

nisation pour orienter la réflexion 
de l’équipe de direction de la WLB à 
l’aube d’une opération similaire au 
sein de son établissement. Quelques 
semaines plus tard, c’est une délé-
gation d’une trentaine d’agents de la 
Bnu qui a pu visiter le nouveau bâ-
timent de la WLB ainsi que d’autres 
institutions à Stuttgart, pour s’inspi-
rer de ces exemples dans le cadre de 
la réflexion sur ses propres services. 
À noter que la WLB programmera en 
2024 une reprise de l’exposition Face 
au nazisme, et la Bnu, en 2025, une 
reprise de l’exposition Art Deco Illus-
tration produite par la WLB en 2022. 

VERS 
UNE BIBLIOTHÈQUE 
EUROPÉENNE ?

RÉALISATIONS ET PROJETS
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LA BIBLIOTHÈQUE ET LES ARCHIVES 
DU CONSEIL DE L’EUROPE

La Bibliothèque du Conseil de l’Europe 
(45 000 monographies et 900 titres de pério-
diques), déposée à la Bnu et intégrée dans ses 
collections, représente un apport essentiel à 
la collection d’excellence labellisée "Ques-
tions européennes" que développe l’établis-
sement. En 2020, la Bnu a également prévu 
d’accueillir les archives des publications de 
cette même institution. Le déménagement 
de ces archives a eu lieu fin 2022. Le signa-
lement des deux collections, bibliothèque et 
archives, est soutenue par le Conseil de l’Eu-
rope et constitue une priorité pour la Bnu : 
plus de 3 000 titres traités en 2022.  

LA BIBLIOTHÈQUE DU PARLEMENT 
EUROPÉEN. 

Quelques semaines avant la crise sanitaire, 
la Bnu signait avec la Bibliothèque du Par-
lement européen (BPE) une convention 
cadre programmant des coopérations dans 
le domaine des échanges professionnels, de 
la diffusion de l’information et des données, 
de l’accueil de chercheurs et de la program-
mation d’expositions. Après un arrêt dû à 
la crise, l’année 2022 a permis la program-
mation d’un plan d’action pour resserrer 
les liens entre les deux bibliothèques. Un 
premier stage a eu lieu en septembre 2022 
à Bruxelles pour le responsable du pôle 

"Questions européennes", prélude à la venue 
à Strasbourg, en retour, d’une délégation de 
la BPE à la Bnu autour des questions d’ouver-
ture au public. 

Ces opérations ont vocation à se poursuivre 
dans les années à venir, la thématique euro-
péenne étant au coeur de la réflexion de la 
Bnu sur ses propres collections, mais aussi 
sur son rayonnement et sa politique parte-
nariale. 

L’Europe vous concerne 
/ Robert Pedotti
Affiche pour les 

premières élections au 
Parlement européen 

(1979)
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Amplissima Ucraniae 
regio...
Matthaüs Seutter 
(1678-1757)

Seminaire de 
direction commun 
Bnu-WLB
novembre 2022
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LE PATRIMOINE, 
FORCE D’AVENIR
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Acquisitions patrimoniales 2022 (sélection)

1 | Der Tempel Salomonis (Halle, 1718)
2 | Le calvaire de la victoire en Alsace après la tempête 
(Strasbourg, 1946), dessins de Robert Gall.
3 | Recueils des premiers photographes naturistes allemands 
et français, édités de 1904 à 1924
4 | J. von Werden, Sermones de tempore et de sanctis "Dormi 
secure" (Strasbourg : J. Gruningen, 1500)
5 | Archives Jean Alessandrini (avec le soutien de la Région 
Grand Est dans le cadre du Fonds régional de restauration et 
d’acquisition pour les bibliothèques)
6 | Carnet de dessins du scénographe Gérard Wackermann 
(vers 1970)
7 | Breverl (amulette) en papier plié (début du 19e siècle)

48 847 €
consacré aux 
acquisitions 

patrimoniales

4 727
opérations de 
conservation33 

nouvelles pièces 
ou ensembles 

acquis

899
documents 

numérisés par 
l’atelier photo

5 400
opérations de 
restauration

1 810
documents 

évalués pour un 
traitement futur
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Si 2021 a marqué le lancement officiel du 
projet de musée, dont la dénomination pro-
visoire est "musée d’art et d’archéologie du 
Proche et du Moyen-Orient à Strasbourg", 
l’année écoulée a été consacrée à la program-
mation de sa préfiguration, marquée, outre 
la poursuite de l’écriture du musée à travers 
son projet scientifique et culturel débutée dès 
l’été 2021, par trois principaux chantiers. 

Le premier est le déploiement de la solution 
webmuseo (voir p. 35), outil central pour la 
gestion du futur musée, qui est intervenu en 
fin d’année. En parallèle de ce déploiement 
et afin de mieux faire connaître les collec-
tions proche-orientales conservées à Stras-
bourg, la Bnu a rejoint, pour les partenaires 
du musée, le Réseau des Antiquités orientales 
de France porté par le département des Anti-
quités orientales du musée du Louvre, grand 
département patrimonial pour ce secteur.  

Le deuxième chantier est la formation d’un 
comité de soutien, composé d’ambassadrices 
et ambassadeurs du projet et susceptible 
de s’élargir au fil du temps. Ce comité, réu-
ni à partir de mai 2022, a pour mission de 
promouvoir le musée auprès des pouvoirs 
publics et des potentiels financeurs, mais 
aussi de le faire connaître auprès d’un large 
public et d’un réseau étendu de partenaires, 
pour créer une volonté collective de le voir 
devenir réalité. Ce comité de soutien pourra 
s’appuyer sur les outils de la Fondation Uni-
versité de Strasbourg (voir ci-contre). 

Enfin, le troisième ensemble de réalisations 
concerne la programmation culturelle et 
scientifique qui donne déjà corps au musée. 
Cette dernière joue sur trois registres : des 
parcours semi-permanents en réserves visi-
tables articulés autour de dépôts du musée 
du Louvre enrichis de collections locales ; 
une programmation d’événements scien-
tifiques à l’auditorium ; de grandes exposi-
tions profitant d’opportunités de co-produc-
tion. En 2022, la Bnu, qui a vu se terminer 
l’exposition L’Orient inattendu, a ainsi rejoint 
le projet d’exposition intitulé Mari en Syrie, 
déjà engagé entre le Musée royal de Marie-
mont (Belgique) et le musée du Louvre. Elle 
sera présentée fin 2023 à Mariemont et dé-
but 2024 à Strasbourg. 

La programmation d’événements à fort 
rayonnement correspond à la phase n°1 de 
la feuille de route du musée, une phase du-
rant laquelle le musée possèdera déjà une 
existence concrète à travers les espaces que 
la Bnu met à sa disposition. Cette phase 
correspond également à un temps d’études 
- d’opportunité, de faisabilité et de program-
mation architecturale - qui permettront le 
choix d’une implantation propre à ce musée 
- lequel n’est, rappelons-le, pas un musée de 
la Bnu, mais bien un musée partenarial au 
service d’un public, d’un territoire et de col-
lections qui dépassent ceux de la seule Bnu. 
La phase n°2 débutera dès ce choix fait et la 
contractualisation du financement des tra-
vaux nécessaires et de son fonctionnement.
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LA RECHERCHE,
ORIGINE, MOTEUR
ET DESTINATION DU MUSÉE

La création du musée dit "d’Orient" 
a pour objectif de mettre en valeur 
une tradition scientifique présente à 
Strasbourg depuis 150 ans. C’est cette 
tradition qui a amené à la création 
de collections aussi bien au sein des 
instituts de l’université, des musées 
de la ville que de la Bnu. Collections 
d’étude d’abord, destinées à la forma-
tion et à la recherche, ces dernières 
racontent une triple histoire : celle 
des civilisations et territoires dont 
elles proviennent ; celle d’un regard 
sur ces civilisations, regard ancré 
dans le temps et l’espace du regar-
dant  ; celle enfin d’une réception et 
d’une utilisation dans l’enseignement 
et la recherche, eux aussi inscrits dans 
leurs temps successifs. 

L’aventure du musée est donc bien 
une aventure d’histoire scientifique 
et ce n’est pas un hasard si de nom-
breux enseignants-chercheurs et 
chercheurs de l’Université de Stras-
bourg se sont engagés dans ce pro-
jet. Sept d’entre eux, représentant 
différentes disciplines (archéologie, 
papyrologie, histoire, histoire de l’art, 
langues) siègent depuis 2021 au comi-
té scientifique du musée. À partir de 
2022, ce cercle est destiné à s’élargir 
par le biais de groupes de travail, de 
stages, de cours, de résidences (grâce 
à CollEx-Persée, cf. supra) ou de pro-
jets - comme celui de l’exposition 
Mari en Syrie. Fin 2022, ce sont déjà 
plus d’une quarantaine de chercheurs 
et étudiants avancés qui participent à 
la réflexion.

Fédérer chercheurs et étudiants avan-
cés autour de l’exploration de collec-
tions méconnues, de leur mise en va-
leur au bénéfice d’un large public et 
de leur mise en réseau avec d’autres 
collections, c’est là tout le projet du 
musée.

LA FONDATION UNIVERSITÉ 
DE STRASBOURG, UN APPUI 
POUR LA RECHERCHE DE 
FINANCEMENTS

En ratifiant en juin 2022 la conven-
tion qui lie désormais la Bnu et la 
Fondation Université de Strasbourg, 
le Conseil d’Administration de la Bnu 
a doté l’établissement d’un partenaire 
pérenne, sécurisé et expérimenté 
pour la levée de fonds d’origine pri-
vée. Fondée en 2008 et rapidement 
transformée en Fondation de Coopé-
ration Scientifique, la Fondation Uni-
versité de Strasbourg a conduit déjà 
des opérations de mécénat de grande 
ampleur, comme l’opération "Tous 
Nobels" qui a levé plus de 56 millions 
d’euros en cinq ans. 

La Bnu bénéficie à partir de 2022 
d’outils de deux périmètres différents. 
Le premier est un fonds, proche dans 
sa conception d’un endowment fund 
(fonds d’appui) anglo-saxon, c’est-à-
dire d’une plateforme susceptible de 
recevoir tous les dons destinés à la 
Bnu, afin de financer tous les projets 
de la Bnu, sur des campagnes à court 
terme : exposition, restauration, en-
richissement du patrimoine, ouver-
ture de l’établissement, bourse pour 
les jeunes chercheurs, etc. Le second 
est un fond de projet, dédié au mu-
sée d’art et d’archéologie du Proche 
et du Moyen-Orient à Strasbourg, 
qui a pour but de rassembler tous les 
mécènes, du particulier à la grande 
entreprise, autour de ce projet fédéra-
teur et de contribuer ainsi au finance-
ment de cette nouvelle structure. 

La Fondation Université de 
Strasbourg assure la gestion de 
l’ensemble des dons, la Bnu et la 
Fondation conduisant ensemble 
les campagnes de communica-
tion associées aux projets. Une 
première plaquette a été réali-
sée en 2022 pour présenter le 
"fonds Bnu", point d’appui d’une 
première campagne.

Soutenir
la Bibliothèque nationale 
et universitaire de Strasbourg

Soutenir la Bnu
c’est agir pour la jeunesse, la recherche, 

le patrimoine et le développement des territoires. 

Trouvons un projet à mener ensemble.

contact
mecenat@bnu.fr

www.bnu.fr

contact : fondation@unistra.fr
www.fondation.unistra.fr



TRAJECTOIRE
ET ALÉAS

CONCLUSIONS

44

2022 a constitué la première année de plein 
régime après la redéfinition des missions 
de l’établissement par décret, comme une 
première mise à l’épreuve de l’idée de bi-
bliothèque qui avait été projetée en 2020. 
Cette idée était elle-même le fruit d’une 
phase intense de réflexion issue de l’évalua-
tion de 2017, de la définition du projet d’éta-
blissement et des nombreux ateliers qui les 
avaient préparées.  

De cette première mise à l’essai en condi-
tions normales, on retiendra quelques ensei-
gnements. Le premier est la satisfaction du 
public, évaluée à 93,93% lors de l’enquête 
de satisfaction 2022. Malgré la prudence qui 
convient dans l’analyse de ce type d’enquêtes, 
le maintien à un tel niveau de satisfaction est 
un bel encouragement à poursuivre les ef-
forts dans la qualité de l’accueil et l’adapta-
tion des services aux besoins du public. 

Le second enseignement rassemble des pistes 
et des thématiques dans lesquelles la Bnu est 
aujourd’hui reconnue et sur lesquelles elle 
pourra bâtir son avenir : la dimension euro-
péenne d’abord, fil rouge de ses collections 
et de son histoire ; le partage du patrimoine 
ensuite, un partage qui fait déjà son origina-
lité au sein du paysage de l’Enseignement 
supérieur et qui peut être une des lignes de 
force de son développement futur ; enfin son 
engagement en faveur d’une bibliothèque 
responsable sur les plans écologique et so-

ciétal, dimension approfondie en 2022 et qui 
est une condition sine qua non de l’avenir de 
l’établissement. 

On retiendra aussi un chiffre, annonciateur 
de difficultés : celui du poste des fluides et 
énergies, devenu premier poste de dépenses 
de l’établissement pour le Budget prévision-
nel 2023. Cette ombre vient évidemment in-
terroger l’avenir, dans un contexte où la Bnu 
a déjà conduit, et le bilan de 2022 le prouve, 
de profonds changements dans son organi-
sation pour maintenir l’ensemble de ses mis-
sions au niveau où l’attend le public. 

La force du lien entre les publics et l’établis-
sement constitue néanmoins une belle assu-
rance pour l’avenir. Quelles que soient les vi-
cissitudes, la Bnu est nécessaire parce qu’elle 
a un public bien au-delà des jalons qu’elle 
s’était fixée ; son identité, son positionne-
ment, ses missions, pour interrogeables 
qu’ils soient, sont manifestement pertinents 
parce que ce public s’y reconnait largement. 
Renforcer ce lien, par une démarche quali-
té, par la multiplication des partenariats qui 
permettent de croiser les publics, par une 
politique de marque, par une ouverture ac-
crue des collections, constitue sans doute la 
piste à suivre. 

Malgré ses nombreux et évidents aléas, 2022 
aura d’une certaine manière, avec le retour 
massif du public, remagnétisé la boussole. 

La Bibliothèque nationale et universitaire de Strasbourg est un établissement public national à 
caractère administratif placé sous la tutelle du ministère de l’Enseignement supérieur et de la 
Recherche. 

En 2022, elle a bénéficié du soutien financier du Conseil de l’Europe, Consulat général d’Alle-
magne à Strasbourg, du Consulat général du Japon à Strasbourg, du programme France Re-
lance, du programme France 2030, du ministère de la Culture, de la Région Grand Est, de la 
Ville de Strasbourg, de l’Université de Strasbourg, de la Bibliothèque nationale de France, de 
l’Agence bibliographique de l’Enseignement supérieur, de l’Agence nationale pour la sécurité 
des systèmes d’informations, du Groupement d’intérêt scientifique CollEx-Persée, du Chapitre 
Saint-Thomas, de l’association des Amis de la Bibliothèque nationale et universitaire de Stras-
bourg. 

Elle a bénéficié du mécénat et de dons de particuliers qui ont souhaité rester anonymes.

Elle a bénéficié de très nombreux partenariats logistiques, techniques et scientifiques à l’échelon 
local, national et international. 

La Bibliothèque nationale et universitaire de Strasbourg tient à remercier l’ensemble de ses 
soutiens, mécènes, donateurs et partenaires pour l’appui qu’ils ont apporté à son action tout au 
long de l’année 2022. 

PARTENAIRES 2022
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1872-2022
LA BNU A 150 ANS
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RETOURS

Cette série de portraits 
a été installée de janvier 
à octobre 2022 dans le 
hall de la Bnu, dans le 
cadre de l’anniversaire de 
l’établissement. Elle rend 
hommage aux agents, dans 
toute la diversité de leurs 
métiers, qui remplissent 
aujourd’hui, et depuis 150 
ans, les missions de cette 
bibliothèque atypique 
qu’est la Bnu.

Photographies : J.-P. Rosenkranz 
Impression : Point Carré
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EN IMAGES
RETOURS

n°1 | janvier : dés·orient·ées en clôture de l’exposition 
L’Orient inattendu (S. Baccouche-Shanti, A. Hazzouri).

n°2 à 4 | mars : exposition Samouraïs ; journée 
d’études consacrée aux manuscrits arabes ; 
expo-dossier Bagages d’artistes.

n°5 | avril : installation des ruches sur la terrasse du 
bâtiment Fischart.

n°6 | mai : concert au cœur de la Nuit européenne des 
musées, Zimmia.

n°7 | juin : fête de la musique.

n°8 et 9 | septembre : montage de l’expo-dossier 
Cérémonies du Japon ; exposition Face au nazisme 
pendant les Journées européennes du patrimoine.

n°10 à 12 | octobre : matinée des acquéreurs du site 
universitaire alsacien ; opération mégots (Bnu Verte - 
Zéro Déchets Strasbourg) ; montage de l’expo-dossier 
Fritz Beblo, un architecte à Strasbourg.

Photographies : J.-P. Rosenkranz, O. Faure, A. Montana-Lampo
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L’année 2023 sera marquée par la fin du projet 
d’établissement en cours et donc également 
par les travaux d’autoévaluation et d’évalua-
tion par le Haut comité pour l’évaluation de 
la Recherche et de l’Enseignement supérieur 
(HCERES), mais aussi la préparation des 
contrat et projet d’établissement 2024-
2028. Cette année marquera également la fin 
de la mandature du Conseil d’administration 
et du Conseil scientifique de l’établissement, 
qui auront à être renouvelés. Avec 2023, le 
portage du GIS CollEx-Persée, assuré par la 
Bnu, aura aussi à être renouvelé pour la nou-
velle organisation dite CollEx-Persée 2.  

Le budget prévisionnel 2023 s’établit à 4,85 
millions d’euros en autorisations d’engage-
ment et 5,08 millions d’euros de crédits de 
paiement. Il est marqué par la hausse des 
charges de fluides et énergies déjà mention-
née (+ 141%), qui entraîne la réduction de 
l’ensemble des autres lignes et le report tem-
poraire de presque tous les investissements.

L’année verra le renouvellement des marchés 
documentaires. Grâce à une subvention de la 
Région Grand Est dans le cadre du Fonds ré-
gional de restauration et d’acquisition pour 
les bibliothèques commenceront en 2023 les 
traitements préventifs et curatifs du fonds 
de dessins de Carl Haller von Hallerstein 
et de la collection de manuscrits arabes de 
la Bnu, préparés en 2022. La numérisation 
de la presse mosellane entrera en phase de 
production.

L’inauguration officielle du Lab est program-
mée le 26 janvier 2023, ouvrant ainsi une an-
née de test pour ce nouvel équipement très 
attendu. En mars ouvrira l’exposition La BD 
du réel : une nouvelle forme de journalisme ? ; en 
septembre celle intitulée Sacrés rois ! David 
et Salomon à travers les âges.  Trois expo-dos-
siers ou parcours thématiques sont program-
més en réserve : Etienne Drioton, une vie pour 
l’égyptologie, Lettres de Sibérie et La céramique 
de Fustat, art de l’Islam en Égypte. 




